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Paru cette annće aux Editions du Seuil, le livre de Jean-Claude Mil- ner est la version modifiće d’une these de doctorat d’Etat soutenue en 1975 a l’Universite de Paris. Son auteur est maitre-assistant de lingui- stique a Paris-VII, il est collaborateur des Cahiers pour 1’analyse, auteur d’Arguments linguistiąues (1973) et de 1’Amour de la langue publić recemment aux memes Editions.Parler de la teneur de cette ćtude c’est reprendre son titre qui la caractćrise le mieux car ce livre n’est rien d’autre qu’une tentative de repondre a la question tellement discutće depuis longtemps parmi les linguistes et qui concerne les rapports entre la formę et le sens.Dćja en 1965 Chomsky precisa que la syntaxe peut se developper de manierę autonome par rapport a la sćmantique et que celle-ci n’a aucun privilege sur la syntaxe. En 1972, dans ce qu’on appelle la Thćorie Standard Etundue, il a poussć plus loin cette these en constatant que la sćmantique qui est une interpretation des structures produites par la syntaxe est determinee par elle: „il me semble assez naturel de sup- poser que la signification d’une phrase soit dćterminee par des ćlćments minimaux porteurs de sens et par les relations que ces ćlćments entre- tiennent” (Chomsky, 1972, p. 55).Ceux qui n’ont pas adopte la position de Chomsky, et notamment Lakoff, oinit uine ccmceptipn tout a faiiit io(ppoisee a celle de la TSE car ils attiibuent a la sćmantique le role dćterminant. Ainsi la sćmantique genćratawe se trouve a 1’opptosć ide la IheootLe de CłUamsky et celtite o(p|po- sition se determine au niveau de la semantique.Vu 1’importance du probleme, le livre de Jean-Claude Milner mćrite d’etre signalć par le fait meme que son auteur se propose d’ćclairer cette question cruciale des theories linguóstiques. Prćcisons tout de suitę qu’il penche en faveur de Chomsky et qu’il choisit comme illustration 
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de son point de vue les trois grandes unitćs syntaxiques que sont les quantitatives, les qualitatives et les exclamatives.Le chloix diu sujet, 1’objet de 1’anlallyse et les ptrincipes de la mćthode sont exposes dans l’avant-propos (pp. 1—21). Ce livre volumineux com- porte 8 chapitres complćtćs par 3 appendices, les ćclaircissements et une bibliographie dćtaillee (112 titres).L’analyse menće dans le cadre des theories de la grammaire trans- formationnelle fait appel aux theories de Chomsky, Frege, Benveniste, Ruwet et puise dans les travaux de Banfield, Fauconnier, Culioli, Schly- ter, Vinet et Vergnaud.Le nombre et la dtwerslite des problemes ćvoques aiinsi qute les struc­tures analysees ont dictć la formę qu’a pris le livre — il se compose de 8 chapitres divises en nombreux paragraphes qui, eux aussi, se divisent a leur tour en des unitćs plus petites. Ainsi les problemes traites sont mieux visibles et le livre pris dans son ensemble ne perd rien de sa clartć et de sa concision. Reste seulement la difficultć a prć- senter ces nombreux et diffćrents elćments de 1’analyse dans un si bref aperęu qu’est un compte-rendu. C’est pourquoi, au lieu de prćsen- ter toutes les theses et les themes evoqućs en dćtails, nous nous sommes limitće a une analyse d’ensemble du livre et a l’evocation de certains problemes soulevćs.Le tout pourrait etre divisć en 4 grandes parties qui ont pour objet:— lćre partie (chap. I, II, III): les dćterminants nominaux tels que les articles dans leur emploi gćnćriąue, defini, indefini et partitif; les tours quantitatifs et leur reprćsentation syntaxique. Cette partie se termine par les regles proposees rćgissant la transformation de dislocation droite et les regles de 1’effacement de de et de en quantitatif.Parmi les theses on trouve: le prćsent sur tout nom, des comporte un 0, les tours quantitatifs se presentent comme une structure uni- taire.— La partie suivajnlte (chiap. IV, V, VI) a pour objiflt la ptresetmtatiioin des structures non-quantitatives auxquelles appartiennent les expres- sions qualitatives et parmi celles-ci les exclamatives analysćes dans la partie 3 du livre (chap. VII). Les observations sur le systeme qualitatif franęais dćmontrent non seulement un parallćlisme structural avec le systeme quantitatif mais aussi elles fournissent des arguments en faveur d’uine syntaxe aiultonome dar en dehfoins de Oba strudtuire NT et N2 ni les processus syntaxiques ni les zones de leur emploi ne se rapprochent jamais. Leur caractere „affectif” s’explique mieux par 1’introduction parmi les regles qui les gćnerent de la notion E (=expression) emprun- tee a A. Banfield.— Une des rćalisations des qualitatives sont les tours exclamatifs dont 178
la structure peut etre confondue avec celle des relatives ou interroga- tives a cause de la ressemblance ou meme de 1’identite de leurs mar- queurs. Pour expliquer comment 'la langue sait aocorder une des inter- pretations possibles aux structures qui se ressemblent e<n surface l’au- teur initrodufilt le modele Bresnan — Chlomśky. Les regles de ce modele servent a rendre compte des transformations par lesquelles s’expliquent certaines proprićtćs syntaxiques communes pour les relatives et pour les interrogatives (1’element qu- joue le role de subordonnant dans les relatives et dans les interrogatives indirectes; pour certains verbes, cet ćlement n’a aucune fonction dans la phrase qu’il introduit directement mais dans la phrase dependant de celle-ci).— La partie finale reprend certaines des hypotheses pour les modifier ou pour les appliquer aux structures dont il n’ćtait pas question jus- qu’alors. Ainsi nous dćcouvrons que chaque interrogative a sa contre­partie exclamative, mais nous constatons aussi que leur modele est commun pour les comparatives et pour les consecutives.L’analyse des tours exclamatifs tels qu’ils sont prćsentes dans cette partie du livre amene J.-Cl. Milner ć dire que leur existence est „incom- patible avec toute grammaire determinee par la sćmantique et singulie- rement par la sćmantique gćnerative” (p. 372). Tels qu’ils sont decrits, les tours exclaimatifs se situent plutót dans la conception „interprćtati- ve” de la grammaire, proposee par la TSE de Chomsiky et „la grammaire n’a besoin que de reperes structuraux et d’une regle spćeifique (dite interpretative) pour etablir un «semantisme»” (p. 372).Nous pouvons donc constater que le livre presentć peut etre consi- dćre comme un solide point d’appui pour la Thćorie Standard Etendue ce qui nous permet de ranger son auteur parmi les partisans les plus ardents de cette thćorie.
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